
de cheval. Lille : tte Dusa.it Emile. 13 ans. 
maison Maubeuge : 88e Youna Emile, il ans. 
tortue. Lille : 87e Bleuset Robert. 9 ans. mai­
son. Ulle : 28e Sénècaux J an 10 an* oba-
teao-fort w«ttrelos : 29e Maquet Fernand. 
If. «lia, «lepbant. Lille : 3<V Van Wlcbelln 
Auouste, 12 ans. éléphant. Lille : n e Girard 
Kléber. 13 ans. bateau. Maubeuge : *2e Harter 
Marcel. 12 ans. maison Maubeuge : 33e Ve-
reken Adrien 9 ans. auto. Lille : Sle Bride-
lance Eugène. 12 ans et demi. crâne, Lille : 
S M u a u e e Robert. 12 ans. «ondoie. LUle ; 

Becourt Fernand. 9 ans. frondole. Lille ; 
Wtm Sevtn Edmond 9 ans. poisson. Lille ; 
Me Demestere Marcel. 10 ans. tunnel. Lille; 
N e DelTanx Léon. 9 ans et demi, bateau, 
Lille : 40e Bulteau René. 13 ans. viaduc Cy-
soing. 

La mort du roi Ferdinand 
de Roumanie 

LE PRINCE CAROL 
DEMEURE INTROUVABLE A NEUILLY 

OU IL EST DOMICILIE 
Cri annonce de Bucarest que des mesures 

'tpcoales ont été prises pour interdire 1 entrée 
en B»«name, du prince Carol. «rère du nou­
veau toi Miche, figé de cinq ans, et qui mi­
mer, a serait prétendant à la couronne. 

A Neuiliy où il ?meure, on déCiareque M 
prince Carol ne reçoit pas. On croit cependant 
ou'il a quitté cette commune dès que les nou­
velles de Bucarest se sont faites plus alarman­
tes, de façon a dépister quelque peu la surve"; 
atnce oÂdëpuis huit mois, ne cessait de peser 

" ! • « M m * la légation de Roumanie que le 
prince n'a pas quitté Paris. 

LES FUNERAILLES AURONT LIEU 
DIMANCHE 

On télégraphie de Bucarest : Les funérailles 
du roloot éftajournées 4 d^man*e afm que l s 

^atioo puisseVenir saluer la dépouOl* mor-
0?* 

LE TELEGRAMME DE M. BRIAND 
A M. TiTULESCO 

A rooossloo de la mort du roi Ferdinand de 
stoucnaaSTM. Briand. minore des Afl<£w 
«renoms , a adressé a M. Titulewo. ministre 
SesAflaires étrangères de Roumanie, le MM> 

^ T g g T l ^ savoir a votre M M 
eombien le couvernement fraocals ressentivive-
ment la perte immense que viennent d éprou­
ver le gouvernement et le peuple roumains Nul 
ne peutoubiier. en France, le rôle «minent que 
le rct Ferdinand a joué dans des Journées tra­
giques de l'histoire européenne et nul nVnore 
ta haute conscience avec laquelle il ' •J"*™» 
aa derolère heure et malgré ses souffrances, 
guidé les destinées de son pays. 

Je sarde pour ma part le souvenir le plus vi­
vant de l'action personnelle de l'auguste souve­
rain dans l'ceuTe de rapprochement dans ces 
deux pays, et je n'évoque pas sans étnoticejes 
circonstances dans lesquelles n a eu l occasion 
de témoigner de ses senttoenta constants a 
fé^&rd ds la France. 

le prie votre Excellence de transmettre au 
aouvsrnement royal, avec l'expression de mes 
condoléances personnesles, l'assurance de la 
part profonde que prend le gouvernement Irao-
çais «u deuil national de la Roumanie. -

Une fête gigantesqu 
de chant à Vienne f On poursuit a Vienne, l'organisation d'une 

tête gigantesque Pour tette exhibition unique 
dans son genre. l'Allemagne seule annonce déià 
100.000 chanteurs, mais des milliers, de chan­
teurs allemande viendront aussi des autres par. 
tics du monde, en parttoulier d'Amérique. 

Une troupe d'artistes viendra même de Vin-
dbux dans l'ancienne Afrique occidentale »Ue-
mande. 

Las ecrlété», autrichiennes paraîtront dans 
leurs pmoresques costumes provinciaux. Au 
• Pratar > on construit un hall géant pouvant 
contenir plus de 70 000 personnes et permettant 
d'organiser des concerts monstres. 40.000 chan­
teurs environ participeront a un tel concert. 

Dans toutes les grandes salle» de «oncert de 
Vienne se feront entendre les associations les 
ptus célèbres d'Allemagne. Une cavalcade de 
plus de 100 chars défilera au • Prater ». Un 
nommage spécial sera rendu au prince des com­
positeurs de • Lieds • Frantz Schubert, dont le 
centenaire de la mort tombera précisément au 
eours des têtes. 

èVIE NORMALE A VIENNE 
Les Journaux viennois constatent que la vie 

est maintenant redevenue complètement nor­
male et que l'arrivée des étrangers, interrompue 
pendant quelques Jours, a repris son courant 

• — 

Lindbergb effectue une tournée 
aérienne de treize semaines 

Tandis que se poursuivent, par des dmers, 
'par des réceptions, les fêtes en l'honneur des 

einq aviateurs, Undenberah, mercredi après-
midi, s'est envolé de Mitchel-Field pour une 
longue tournée aérienne de treize semaines, qui 
doit le conduire dans 75 viles des Etats-Unis, 
de la Californie au Maine. Ce voyage de propa­
gande set destiné a répandre dans le grand 
public américain le goût des choses de l'air. — 

L'AUTRICHIEN OHRENBERGER 
N'EST P A S LE MEURTRIER 
D E L'INTENDANT DE VERRE 

A 1s suite de l'enquête menée par la police 
mobile et par les gendarmes en Saône-et-Loire, 
il est établi que l'Autrichien Ohrenberger, arrêté 
S Grenoble, et qui avait été soupçonné un Ins­
tant de l'assassinat de l'intendant Deverre, s 
passé a Qiagny, la nuit du 5 au 6 Juillet, pen­
dant laquelle hit commis le crime. Ohrenberger 
est donc hors dj cause en ce qui concerne cette 
sflWre. 
i ' a i » 

UN HOMME A FUSILLE 
DES PUPILLES EVADES 

D'UNE COLONIE PENITENTIAIRE 
On télégraphie de Tours : Un nommé Léger, 

habitant le hameau des Gaudières, commune de 
Mettrey, ayant aperçu, cachés a proximité de 
soo hsoftabon trois pupfHes évadés de la colo­
nie pénitentiaire Ci Mettray, se munit d'un fusil 
et tara une cartouche dans l'intention de les 
Intimider. 

Mais ta charge atteignit l'un des fugitifs nom­
mé Lepie, 17 ans, en pleine tête, le tuant cet. 
Un deuxième évadé nommé Abondance, reçut 
(oelquee grains de plomb au visage. 

L'auteur de est homicide a été mis à la dis­
position du Parque', de Tours. 

MESURES DE GRACE 
DU 14 JUILLET 

Selon un de nos confrères, & l'occasion de 
la fête nationale le Gouvernement a décidé 
de prendre des mesures individuelles de clé-
meno a l'égard tTun certain^ nombre des si­
gnataires du manifeste autonomiste du Hei-
matbund et de celui publié, en Juin 1926. p r 
l'« Humanité d'Alsace-Lorraine ». En consé-
gnsnoe, l'arrêt suspendant de leurs fonctions 
I C . . Plausch. maire de Basse-Yutz (Moselle); 
fCerbel et Hungler, adjoints au maire de cette 
localité, s été rapporté le 17 Juillet 

Les mesures de bienveillance en faveur de 
bsrtains fonctionnaires, officiers ministériels 
j£ cheminots, sont en cours d'exécution. t 

L'ÉTAT A REMBOURSE 
300 MILLIONS A LA BANQUE 

D E FRANCE 
Le basa de la Banque da France nubile hier, 

•ncuse des démimittons : de 300 millions oour 
i f l'Etat : ds 39S.M0.195 pour ta 

BAISSE DU PRIX DE 
L'ESSENCE 

Es ministère du Corranerce communique la 
>J0ta suivante : « 1* Chambre syndicale de itn-
Bostris du pétrole rend compte à l'Office natio­
nal des oombusUb'-s liquides de ta décision des 
•HBoteaux importateurs, d'effectuer, a partir 
M S Juillet, une baisse de cinq francs par 
nectoUb-e sur les prix. ils. orna de l'essence, de 

Le procès de l'étrangleur 
de "Malou" 

devant le jury de Meiiin 
• • s • 

De nombreux témoins ont déposé 
hier ; l'un d'eux affirma avoir vu 
Guyot et sa victime devant la 

meule qui fut incendiée 
La deuxième audience du procès Guyot s'est 

ouverte hier a 13 h. 15. L'accusé semble avoir 
abandonné l'air pleureur qu'il avait conservé 
durant la journée précédente. 

L'audition des témoins reprend par celle du 
docteur Halluin, qui déclare qu'il était impossi­
ble de donner la mort a la victime alors qu'elle 
était assise sur le siège de l'automobile. 

Le gendarme Menin ensuite introduit raconte 
la découverte du cadavre le 13 août 1926. 

M* Maurice Garçon pose une question : « D'où 
venait le vent f 

Nous avions le vent dans le dos, répond le 
témoin. 

M" Maurice Garçon : Si les gendarmes avaient 
le vent dans le dos, comment ont-il pu entendre 
un cri poussé 4 900 mètres d'eux environ. 

La déposition du docteur Paul 
Après l'audition de témoins de moindre Inté­

rêt, le docteur Paul s'avance a la barre. 
Il expose comment il a été amené aux conclu­

sions de l'autopsie, pratiquée avec le doc­
teur Halluin : Marie-Louise Beulaguet a succom­
bé à une asphyxie par strangulation,asphyxie 
perpétrée dans un champ, l'homme étant debout, 
la femme tombant a la première étreinte. 

M* Garçon : Marie-Louise Beulaguet avait-elle 
subi des manœuvres abortives. 

Le docteur Paul: Nulle trace n'a été relevée 
au cours de l'autopsie. 

Depuis le début de l'audience, Guyot est resté 
presque continuellement le coude gauche main­
tenant la tète, et posé sur le rebord du banc, les 
yeux vagues levés au plafond. 

11 est 15 heures, l'audience est suspendue. 

Près de la meule 
A la reprise, on introduit Mme Lambeau, 

tenancière du restaurant de Claye-Souilly. où 
dînèrent Marie-Louise Beulaguet et Guyot, le 
soir du drame. Elle dit que Marie-Louise était 
pleine d'attentions pour Guyot ; lui de son coté 
semblait très prévenant. Ils semblaient très 
d'accord, et rien ne pouvait laisser prévoir le 
drame. 

M* Maurice Garçon : ils ne paraissaient pas 
se cacher. 

Le témoin : nullement. 
M Marcel Habraut est la dernière personne 

qui ait aperçu Guyot et son amie, alors qu'ils 
étaient près de la meule. 

« Aussi vrai que je m'appelle Habrant, dit-il, 
Je suis sûr de les avoir vus. (Sourires), Ce qui 
a attiré mon attention, c'est que la meule pen­
chait (Rires;. Us étalent debout près de la meule ; 
non loin de là se trouvait une auto Vous feux 
éteinte. 

M* Garçon '. Y avait-Il de la lune ? 
Le témoin : S'il v avait de la lune f Non.. Clair 

de lune... C'est-fi-dire dans le lointain une clarté. 
Deux témoins peu flatteurs 

pour la victime 
M. Marc, concierge de Mlle Beulaguet, fait un 

portrait assez peu flatteur de la victime. Elle 
était acariâtre : elle buvait non seulement au 
café, mais dans sa chambre. 

Nous l'avons reçue I ou 5 Jours. Puis Je n'en 
al plus voulu, elle me choquait. 

M* Bloch : Et pourquoi T 
Le témoin : File se croisait les Jambes trop 

haut. (Rires). 
M* Bloch pose ensuite diverses question» au 

témoin, dont celle-ci ; Vous étiez en bons termes 
avec Guyot. U vous appelait mon cher Mare. 

M. Marc : Pas plus avec lui qu'avec elle, Je le 
tiens pour un excellent garçon (sic). 

Robe noire, chapeau noir, Mme Marc. 
femme du concierge de Mlle Beulaguet, vient 
confirmer la déclaration de son mari. 

M* Garçon, — Mlle Beulaguet a-t-elle giflé 
Guyot T 

Mme Marc. — Oui, Je l'ai vu 4 deux re­
prises. 

M* Garçon. — En combien de temps ,t 
Mme Marc. — En 15 jours. 
M* Garçon. — Cela suffit. 
La belle-sœur de l'accusé. Mme Georges 

Guyot, est appelée 4 la barre. 
Le Président. — A-t-il été question de ma­

riage avec votre beau-frère .T 
Mme Guyot — Jamais. 
M* Garçon. — Vous êtes l'amie de Guyot t 
Mme Guyot. — Non. lamals. • 
Le témoin suivant Mme Chegut est une 

amie de la victime, qui n'apporta rien de 
nouveau. 

Amies et amis 
C'est encore uns amie de la victime. Mlle 

Viala, qui aurait été elle aussi, au mieux 
avec le meurtrier. 

Le Président. — Vous avez dit que Mlle 
Beulaguet avait une grande affection pour 
Guyot. A quoi vous en êtes-vous aperçue 

Mlle Vlala. — Elle l'embrassait (rires). 
M* Bloch. — Buvait-elle T R. Non. 
M* Bloch. — Jamais d'apéritifs t Jamais 

de rhum T 
a — Non, elle prenait plutôt du Vittel 

(rires). 
On entend ensuite d'autres témoins dont 

la déposition n'apprend pas grand chose. 
Représentant de commerce, M. Moreau a 

présenti Marie-Louise Beulaguet 4 Guyot. 
J'ai connu Mlle Beulaguet pax téléphone. 

dit.il, elle itaJt aimable. J'ai passé une nuit 
avec elle (rires). 

Le docteur Veyrln a été le camarade de 
Guyot 

M* Bloch. — Savez-vous s'il était Joueur 
et débauché 1 

R. Je ne l'ai Jamais pris pour un dé­
bauché. 

M* Garçon. — On n'est pas débauché pour 
avoir eu plusieurs maîtresses (rires). 

M. Cagneux, ancien maire de Villeneuve-
Saint-Georges, est un vieux camarade de 
Guyot • Si Guyot est ici, dit-il. c'est qu'il a 
été mal dirigé ». 

L'ancien instituteur de Guyot 
•M. Collot, ancien Instituteur de Guyot dit 

qu'il a toujours aimé Guyot pour son bon 
caractère. 

Je m* refuse, aJoute-t-il. 4 voir en lui un 
assassin, au sens propre du mot et 4 le 
mettre au même rang qu'un Landru ou un 
Troppmann. Quel que soit la verdict da Jury, 
je lui garderai ma confiance ». 

Les amis de régiment, les relations d'af­
faires, les ouvriers de l'accusé apportent des 
témoignages favorables pour l'accusé. 

L'audience est ensuite levée 4 18 h. 45., 
Aujourd'hui, audition des derniers témoins, 

réquisitoire, plaidoiries et Jugement 

NOMBREUSES VICTIMES 
DE DEUX ESCROCS 

« AU CAUTIONNEMENT »; 
Grâce 4 son beau parler, Jean Loubière, de­

meurant rue de .savarin 4 Paris, avait réussi a 
capter la confiance de nombreuses personnes, 
et celles-ci venaient journellement lui apporter, 
aux bureaux d' sa banque, l'Omnium, 10, rue 
Notre-Dame-de-Lorette, d'importants cautionne­
ments destinés 4 garantir des prêts importants 
que Loubière devait leur consentir. 

Ces prêts ne venant Jamais, les clients, in­
quiets, vinrent a différentes reprises rue de 
Navarin demander des explications. Chaque 
(ois. ils ne trouvèrent qu'un vague comparse 
qui ne put leur donner aucune exprJcatton. 

Furieux ils vinrent, voici trois jours, au nom­
bre d'envfron cen* cinquante, protester devant 
tas bureaux de l'Omnium Bank et réclamèrent 
leur argent sur l'air des • lampions ». Puis Os 
avertirent la potice. Ceite-d établit rapidement 
que Loubière et son secrétaire. Cbollet. déser­
teur et interdit de séjour, n'avaient Jamais eu 
le moins du monde l'intention de rembourser 
4 leurs clients les avances que oeux-d avaient 
faites, au total une centaine de mille francs. 

Tout rangent versé par eux en acompte avait 
été dépensé par les deux filous dans les tripots 
eu tas villes d'eau. 

Au moment de leur arrestation, fis revenaient 
d'une douillette villégiature et se trouvaient 
sans un sou vaiBac.,, .Ox.s^.ôrjea^séaQpa. te-

Le grand discours 
de M. Herriot à Roye 

Dans le discours qu'il a prononcé, M. Herriot 
a fait rappelé l*s souffrances de la ville de Roye 
et a fait allusion a "anniversaire du ministère 
Poinoaré. ajoutant : 

« rai pu mettr, ma :-ain sans effort dans la 
main de M. Poincaré, pour le salut de la France 
et de la République, parce que la démocratie 
est la lutte des idées, mais dans la respect mu­
tuel des convictions et que les Intérêts du pays 
priment tout ». 

M. Herriot a f dt ensuite l'éloge de l'école laï­
que, aide même de la tolérance, de la frater­
nité et l'union nationale. 

Pour la traversée 
de l'Atlantique 

L'AVIATEUR LEVINE 
FAIT CONSTRUIRE EN FRANCE 
UN APPAREIL PERFECTIONNE 

Visitant le Palais-Bourbon, l'aviateur Levtne 
a annoncé au général Girod qu'il faisait cons­
truire actuellement en France un nouvel ap­
pareil qui serait capable, espère-t-U, d'accom­
plir un raid transatlantique dans* des condi­
tions bien supérieures 4 celles qui ont prési­
dé au voyage du « Miss Columbla ». En parti 
culier. cet appareil serait en état de couvrir 
au moins 2.000 kilomètres de plus, ce qui as­
surerait largement la traversée de l'Océan. 

Quant au voyage de retour de M. Levlne, 

âui s'effectuera 4 bord du < Miss Columbia », 
n'aura pas lieu avant quinze Jours ou trois 

semaines. 
• in 

DEMANDES DE MISE EN LIBERTE 
DE COMMUNISTES, REPOUSSEES 

La onzième Chambre correctionnelle a exa­
miné, hier après-midi, la requête de mise en 
liberté provisoire, déposée par les défenseurs 
des prévenus communistes, dans l'affaire 
d'espionnage, en ce qui concerne Bernsteln, 
en raison de la maladie, et Dadot, que le 
substitut a déclaré pour ainsi dire non cou­
pable. 

La onzième Chambre vient de rejeter ces 
deux demandes. 

•i» 
L'INDEMNITE PROVISOIRE 

DE VTE CHÈRE DE 25 % POUR LES 
VIEUX CHEMINOTS 

Une délégation de la Fédération des Retrai­
tés du P.L.M. (siège 4 Lyon et de l'Union 
Fédérale du Norû .'Siège 4 Hellemmes-Lille). 
conduite par M. Clément, conseiller général 
de Seine-et-Oise, maire d'Ermont, a été reçue 
p. r M. Plytas, chef du cabinet de M. Tardieu. 

Elle a sollicité une nouvelle intervention 
ministérielle auprès du Comité de Réseaux, 
en vue d'obtenir pour les vieux cheminots la 
mêrr. indemnité provisoire de vie chère de 
25 % que touchent depuis 1: 16 août dernier 
leurs camarades en activité. 

Y a-t-il un scandale 
municipal à Croix ? 

CE QU'ON DIT A U P A R Q U E T D E L U X E 
Il y s quelques Jours, un Journal local pu­

bliait l'entrefilet suivant : 
• Le Parquet est saisi depuis quarante-huit 

heures d'une plainte, pour faux, usage de 
tr.tLC en écritures publiques et majoration de 
factures. Le coupable serait une personnalité 
du monoie socialiste. 

La Justice observe la plus grande réserve 
sur cette affaire qui est appelée, croyons-
nous, 4 avoir un certain retentissement. Nous 
aurons, certainement l'occasion d'en repar­
ler ». 

De son coté, M. Seigneur, maire de Croix, 
faisait hier a ce sujet dans notre journal la 
déclaration suivante : 

c C'est sur mon injonction que l'Intéresse a 
déposé cette plainte et la personne mise en 
cause le traduit devant les tribunaux pour 
diffamation ». 

Nous nous sommes livrés hier sur cette af­
faire pasablement nébuleuse et Incertaine 4 
une petite enquête près du Parquet de Lille. 

Cette enquête 4 confirmé nettement le ca­
ractère essentiellement instable pour le mo­
ment du moins, du point de départ du soi-
disant c scandale municipal de Croix ». 

En réalité, une plainte en faux, usage âe 
fa 'x en écritures publiques e- majoration de 
factures, a bien été déposée contre une per­
sonne, mais cette plainte a paru si peu fon­
dé) au Procureur de la Républiqu' de LUle. 
qje celui-ci l'a renvoyée Jeudi matin : u com­
missaire de police de Croix, pour compilaient 
d'enquête. 

Naturellement, devant le peu de consistance 
des faits, le Parquet de Lille s'est f->rmelle-
ment refusé 4 donner de plus amples détails. 

Par ailleurs, fort de son bon droit, la per­
sonne accusée n'a pas hésité 4 porter une 
plainte en diffamation contre celui qui l'ac­
cuse. 

Si ces deux affaires prenaient corps, elles 
seraient toutes d'eux du ressort de la Cour 
d'Assises. 

Mais comme nous l'avons dit, il convient 
d'être fort prudent en tout ceci et de ne pas 
attacher aux faits plus d'Importance qu'ils 
n'en ont . n réalité. A la base de t"ut ceci, 11 
n'y a peut-être que ce que l'on appelle com­
munément, une < querelle d'eb.amlnet ». 

e n 
LE PASSAGE A CALAIS 

D U MARECHAL HAIG 

Par la malle anglaise est arrivé 4 Calais, le 
feld-maréchal Haig, accompagné de son aide 
ds camp et d'une suite de six personnes. 

Le maréchal anglais se rendra a Bruxelles, 
où il doit prononcer un discours en français 

Il est parti par le Pulmann 4 Z h. 35, après 
avoir déjeuné au buffet de la Gare Maritime et 
avoir été salué par M. Parenty, commissaire de 
la police spéciale. 

UNE: LOUTRE DANS LE CANAL 
DE ROUBADX 

Depuis quelques jours, les pêcheurs habitués 
du canal de Roubaix signalaient avoir aperçu 
uns loutre dans tes eaux. 

Beaucoup n'y croyaient pas, mais hier après-
midi, cet animal Carnivore a été nettement aper­
çu entre les écluses du Cottignies et de la Ma­
sure, par M. Vanesland, ohet du service de dra­
gage du canal de Roubaix. Une chasse s'orga­
nisa aussitôt, mais la loutre qui est de la taule 
d'un grand chat se réfugia dans son terrier au 
bord des eaux, et il fut impossible de la captu­
rer. Ce n'est que partie remise, car les amateurs 
dé ce genre de chasse, se sont déjè rendug nom­
breux dans tes environs du canal da Roubaix 
pour dénicher ce quadrupède dont la fourrure est 
si estimée. 

ASSASSINE ET NOYE ? 
On s repêché hier matin, quai de Paasy, te 

cadavre d'un Inconnu paraissant êgé de 80 ans 
environ, ayant au cou une ficelle assez fortement 
serrée et portant 4 la poitrine on» légère trace 
sanglante. 

Dans les poches du défunt on a retrouvé un 
porteteuiUe vide et une montre en métal blanc 

Le corps a été envoyé 4 l'institut médico-légal 
aux fins d'autopsie. 

L'ANNIVERSAIRE 
DE JAURES DANS LE TARN 

Da Fédération Socialiste du Tarn a décidé de 
célébrer l'annlversatee de ta mort de Jaurès, par 
une double manifestation, qui aura lieu le 
dimanche 24 juillet. 4 Carmaux. avec le concours 
dé MM. Paul Boncour. Henri Shtaire. Bénaasv et 
Yvan Pélissier. députés. 

Uns* manifestation analogue avec te concours 
des mêmes orateurs auralfcu^aiBtsjBidi */£ss> 

Sacco et Vanzetti 
vont-ils être graciés ? 
Les Italiens Sacco et Vanzetti, qui doivent 

et: . exécutés le 10 août si aucune mrrure 
n'est dlci-là, prise en leur faveur, continuent 
la grève de la faim, qui dure maintenant de­
puis plus de quatre Jours. 

Le Conseil exécutif de l'Etat de Maeeachu-
sett;, qui a le pouvoir de confirmer ou d'in­
firmer toute mesure de gréce ou commuta­
tion de peine, décidée par le gouverneur, ne 
se réunira qu'une semaine avant la date fi­
xée pour l'exécution des deux Italiens. 

LA FETE NATIONALE 
BELGE A PARIS 

Le Comité belge de Paris a célébré, hier, la 
fête Nationale de Belgique par une série de 
manifestations 4 l'ambassade, au cimetière 
du Père-Lachalse, où sont inhumés les oldata 
belges décèdes dans les hôpitaux de Paris 
au cours de la guerre, et 4 l'Arc de Triomphe, 
devant la tombe du Soldat Inconnu. 

• •» , • 

Le scandale de l'asile 
d'aliénés de Dury 

LA FAMILLE DU DECEDE A PORTE 
PLAINTE CONTRE LE DIRECTEUR 

Le 2J Juillet décédait à l'Asile départemen­
tal de Dury, u nmalade qui avait été empoi­
sonné par une infirmière, qui lui fit absorber 
au lieu de la potion qui lui était désignée, du 
salicylate de Méthyle 

L'affaire vient d'entrer dans une phase r.->"-
v 'le. En effet, la famille du décédé vient de 
déposer une plainte contre le directeur de 
l'Asile du décédé. 

En se t.ortant partie civile, elle affirme 
qu'elle ne connut le décès que par les Jour­
naux, le directeur de l'asile l'ayant simple. 
rr. nt prévenue que le malade était mort 
d'une congestion. 

Le Parquet a ordonné l'autopsie de 14 vic­
time ei a désigné le docteur Leygue, médecin-
légiste, 4 cet effet. 

DERNIÈRE HEURE SPORTIVE 
LES RESULTATS DU CHAMPIONNAT 

DU MONDE CYCLISTE 
•Le Championnat du monde cycliste (ama­

teurs et professionnels) sur route, qui s'est 
disputé hier aprè6-midi, dans les environs de 
Cologne, a donné les résultats suivants : 

1er, Binda (Italie) couvrant les 18* klltjiè-
trej en 6 h. 37' S9" ; 8e, Girardengo (Italie) 
en 6 h. 44' 44" • 3e, Piémontesi (Italie) en 
R h. 48' 20" ; 4e, Belloni (Italie) en 6 h. 49' 7" ; 
5e, Jean Aerts (Belgique) en 6 h. 49* 20" ; 6, 
Wc:..e (Allemafrne) ; 7e, Crecchla (Italie) •; 8e, 
Eric Tonling, (Suède) ; 9e. Brossy (France) ; 
i : >, Nebe (Allemagne) ; l ie , Manthey (Alle­
magne)! : 12e> E. Standberg (Suisse). 

TROIS OUVRIERS 
ENSEVELIS DANS UNE 

SABLIERE 
On télegraiptiie de Reims : A Francillv un 

écoulement s'est produit dans une sablière, si­
tuée près de la route de St-Quenttn, entraînant 
40 mètres cubes de sable et ensevelissant trois 
hommes. L'un de ces derniers, le nommé Clé­
ment BrabsW. 39 ans, sujet polonais, a été tué : 
•on opmpatriote nommé Adam Burdalski, 39 
ans a été grièvement blessé. Le troisième a été 
dégagé avec des contusions peu graves. 

IsV 'elV EN DEUX LIGNES 
Salnt-Etlena*. — Rentrée Fédérât. Soclal-Oomm. 

au Parti S. t. I. O.. est un fait accompli. 
Strasbourg. — Congrès Ligue Enseignement aura 

lieu à Strasbourg, du » au 31 juillet. 
Nîmes. — EDOuleraent Mines Trelya i 8 ouvriers 

ensevelis mais prompte ment sauvés. 
Reims. — Facteur oudin, de Vltry-ie-Franeois, 

oond. à 3 an» prison pour détourn, 80.000 fr. env. 
Perpignan- — Thermomètre a marqué S*> S 

lombre. Nombreux cas d'insolation. 
Bruxelles. — MM. Palacioa et Vanderrelde. vien­

nent de signer traité hispano-belge arbitrage. 
Vienne. — Banque nationale Autriche a «levé le 

taux de l'escompte, de e à 7 %. 
Londres. — Le prince de Galles et M. Balorwln, 

premier ministre, vont partir pour le Canada. 
Darmstadt. — M. Von Brentano dl Tremezo. 

ministre mtér. et Justice Bease. décédé. 
Talhrffkna (Iles Formose). — iS tués et 100 blessés 

par tempête sud de Formose. 

sR0UBAI& 
Bureaax ; 45, ras ds la ûsre — Télesh. 9-11 

Dépôt 'e vente : 78, Grande-RM 

Distribution de prix 
de l'Institut Turgot 

LE PALMABES (suite) 
ECOLE PRIMAIRE SUPERIEURE 

Résultats obtenus pendant l'année eoolalre 
1926-1927 

Ecole Nationale d'Arts et Métiers ds Lille. 
— 19-26 • Phidias Henri Gruet Fernand, Mous­
seron Léon. — 1987 : admissibles : Vandaeie 
Hober., Viliaeye Alfred. 

Brevet d'enseignement primaire supérieur. 
— 1926 • Pelhayo Georges, Devendeviile Jules 
Meurissè Elisée, Vercruysse Léon. — 1927 ; 
Résultats non encore connus. 

Quatrième année. — Excellence ; Viilaeys 
Alfred. 

Troisième année. — Excellence : Vaneenoge 
Hubert. 

Deuxième année, — Excelbnce : Bousse-
iLart Louis. _ .. ' . 

Premiers année. — Excellence : Lecomte 
Serge. 

ECOLE PRATIQUE DE OOMMEROE 
Résultats obtenus pondant l'année scolaire 

192»-19J7 
Certificat d'étude» pratiques commerciales. 

— Lahousse Victor, Pontbieu Raymonë. 1 i t 
Jean, Guénar '. Lucien, Lefebvre Fernand, 
Foubert Orner, Delbart Jules, Vilain Alpnonsè 
Decornez Maurice, Deffrenne Edgar, Mater 
Maurice, Leroy Henri. 

Beur.-s nationales. — 3e série. — Louche 
Jean Germain Victor, Vandeputte Nestor De-
lattre Jean, Dutnolt Charles, Wagnon Char-
les Berthe Pierre, Vandamme Jacques, Gibon 
Léon. — ie série i Wltteboie Emile, Courty 
Marcel. 

Diplôme ds la Chambre de Commerce Bri­
tannique de Paris. — Lahousse Victor, Pon­
tbieu Raymond. 

Examens soolairsa do Sténographie organi­
ses sous les ausplcea ds l'Association Sténo-
graphique Unitaire P. D. — Préparatoire : 
Delghust Jules. Degraeve Cyrille, Vande-
brouck Gérard. — Théorique : Ouénard Lu­
cien, Piat Jean, Renard PauL — Elémentaire: 
Suxantyn Clément 

Prix de M. le Ministre ds l'Instruction Pu. 
Mlquo (Direction générale de l'Enseignement 
technique). — Lahousse Victor. 

Prix Oeorgee Selliez — Ponthleu RaymctHî. 
Troisième année. — Excellence (médailles 

offertes par la Chambre de Commerce de Rou­
baix) • Lânousse Victor, Ponthieu Raymond. 

Deuxième année. — Excellence (médaille 
offe-tj par l'Association des Anciens Elèves) : 
Vandchrouck Gérard, Decornez Maurice. 

Première année. — Excellence (médaille of­
fert par l'Association des Anciens élèves) ; 
T - ich- Jean. 

Résultats obtenus pondant l'année 
soo la ire 19ÎS-1927 

Certificat d'étude* pratiques industrielles. 
_ Vandaeie Robert, Delnaye Charles, Mlchon 
Maurice, Buseyne Lucien, Doudelet Ra f̂flOBtU 

, Jj»j«nflt«e*er* .Vernraei Maurice* v"^ 

Les petits Roubaisiens au Danemark 
•*+**I+*V*I%*%+%I+++%WW%WW+ 

A bord da c 

M. Ferret, l'aimable organisateur des va­
cances que de petits roubaisiens passent au 
Êays de Brandès, de Drachmann et de Hol-

erg, est venu nous faire visite. 
Voulez-vous, nous a-t-il demandé, faire 

savoir que nos excursionnistes ont fait un 
excellent voyage î 

Un télégramme reçu de Esbierg nous in­
forme que nos jeunes compatriotes sont ar­
rivés en parfaite santé et très heureux. 

Voilà qui est fait et qui rassurera, les 
familles. 

Bourses nationales. — Troisième série : Du-
vinage André, Vandamme Francis, Boèt Geor­
ges, Quiévreux Robert, Lherbier François, De-
Iepierre Théophile, Vermeulen René. — Qua­
trième série : Prévost Jacques. 

Prix de M. le Ministre de l'Instruction pu­
blique (direction générale de l'Enseignement 
technique) : Vandesype Henri. — f rix Geor­
ges Selliez : Delnaye Charles. — Prix Louis 
Vial : Verneret Albert. — Prix Georges Hibon : 
Delnaye Charles. 

Médailles offertes par la Chambre Syndicale 
patronale Métallurgique. — Ajustage : Del­
naye Charles ; tournage : Verpraet Maurice ; 
modelage : Gérard Louis ; forge : Duval Ro­
ger. 

Médaille offerte par le Syndicat général des 
Entrepreneurs de Roubaix et environs : Le­
roy Louis. 

Médaille offerte par l'Association des An­
ciens Elèves. — Electricité : Vandesype Henri. 

Troisième année. — Excellence. — Médaille 
d'argent offerte par M. Pau] Jorion, vice-pré­
sident de l'Association des Anciens Elèves : 
Delnaye Charles. 

Deuxième année. — Excellence. — Médaille 
offerte par l'Association des Anciens Elèves : 
Bayart Georges. 

Année préparatoire. — Excellence. — Livret 
de Caisse d'Epargne de 10 francs offert par 
l'Association des Anciens Elèves : Cruque Ray­
mond, 

Résultats de l'année scolaire 1926-1927 
Certificat d'études primaires élémentaires. 

— Gaston Arnhem, Daniel Boone, Ernest Bru­
no, Jules Choquet, Fidèle Degeyter, Paul Del-
bergue, Robert Daroubaix, Jean Deryckère, 
Léon Desmettre, Jules Dubus, Camille Duprez, 
Adrien Hiet, Clovis Hollemaert, Francis Le-
clercq, Albert Lefebvre, Léon Lemaire, Louis 
Lemalre, Marias Leplat, Paul Moreau, Albrt 
Poulain, Albert Méclebout, Camille Verleyc. 

Bourses national»* — Première série : Del-
bergue Paul, Hiet Adrien. — Deuxième série : 
Costenoble Lucien. Delimal Jean, Pica^et Ro­
bert, François Robert. 

Cours supérieur. — Prix d'excellence. — 
Livret de Caisse d'Epargne de 10 francs offert 
par l'Association des Anciens Elèves : Dutlioy 
Georges. 

Cour moyen. — Prix offert par le Consor­
tium de l'Industrie Textile de Roubaix (Jour­
née des Mères) : Hiet Adrien. 

Cours élémentaire et moyen. — Livret de 
Caisse d'Epargne de 10 francs offert par l'As­
sociation des Anciens Élèves de l'Institut Tur­
got : Joseph Georges. 

Cours élémentaire. — Excellence. — Livret 
de Caisse d'Epargne de 10 francs, offert par 
l'Association des Anciens Élèves de l'Institut 
Turgot : Lechantre Jean. 

Cuors préparatoire. _ Tableau d'honneur : 
Vernaeghe François, Fasseur Lucien, Derid-
der Jean. 

AMICALE MONTAIGNE 
Dimanche 24 juillet, une grande kermesse 

flamande est organisée par l'Association 
des Anciens Elèves, à l'occasion du trente-
naire de sa fondation et au profit de ses 
œuvres. 

Une foire aux plaisirs et un grand con­
cert par la fanfare « Les Intimes », les 
Fifres Scolaires de Tourcoing, sont inscrits 
au programme. 

Le soir, grand bal ; à la tombée de la 
nuit, danses par la Section féminine de la 
Fédération des Amicales laïques. 

LA GRÈVE OLIVIER ET DEWAVRIN 
A la suite de l'intervention de M. 1 Ins­

pecteur du Travail de Roubaix, une solu­
tion est intervenue dans le conflit de la fila­
ture Olivier et Dewavrin, 40, rue Dere-
gnaucourt 
Les ouvriers ont accepté de reprendre le 
travail, à litre d'essai, le patron leur ayant 
promis que le tarif qu'il appliquerait assu­
rerait leurs salaires. De plus, M. Olivier 
s'est engagé, au cas où le salaire fixé par 
lui ne serait pas atteint par les ouvriers, à 
compléter la différence. 

Le travail reprendra, par roulement et 
par deux équipes, jusqu'au jour où ralimen-
tatioTi en matières permettra h l'usine de 
reprendre sa marche normale. 

Le travail recommencera ce matin, ven­
dredi, 22 juillet. La grève avait commence le 
11 juin. 

Bock Meyerbeer 1!?.^^:»™ 

LEGS BOUCHER DE 0RÊVECŒUR 
DE PERTHE8 

Le maire de Roubaix rappelle a ses admi­
nistrés qu'en vertu d'un testament lait par 
M. Boucher de Crévecceur de Perthes, une 
prime de 500 fr. est décernée annuellement 
à l'ouvrière qui l'aura le mieux méritée par 
sa conduite et son travail. 

L'année dernière, en raison de la pénurie 
de candidates, la prime n'a pu être décer­
née ; en conséquence et selon les dispo­
sitions du testateur, elle sera de 1.000 ir. 
cette année. 

Ce n'est pas que dans nos milieux popu­
laires le dévouement aux siens, l'esprit 
d'abnégation et de courage familial, soient 
choses rares, au contraire 1 C'est unique­
ment par excès de modestie que les inté­
ressés hésitent à se faire connaître. AussL 
l'Administration municipale serait heureuse 
qu on lui signalât les nom et adresse des 
jeunes filles remplissant les conditions 
d'âge fixées par le donateur et dont la con­
duite et le dévouement seraient méritoires. 

Les demandes doivent être adressées à la 
mairie dès maintenant et avant le 1er pot/)-
bre prochain, date extrême. 

ACOIDENT DE TRAVAIL 
M. Henri Taeiman, 34 ans, manœuvre de 

maçon, demeurant à Dottignies (B.), ha­
meau Rongeval, 3, était occupé a l'usine 

i _M°ttei/sia.d'AYfiiflfeerti. A P > w ^ f > a * > ^ ^ 

Primula s 

Comme nous l'avons annoncé, c'est à 
bord du « Primula », vapeur danois, qui, 
tous les m&Tdis part de Dunkerque, que. 
nos jeunes amis se sont enibarqués. 

11 a vogué par belle mer, emportant les 
trois colonies : de Strasbourg, de Rouen, aé 
Roubaix. Il y a eu rie la joie, à bord. Il y en 
a eu au débarquement. Il ne reste plus qa'ài 
souhaiter bonnes vacances à nos.hearœx 
excursionnistes. •«»«>»* 

Au moment où l'on procédait au charae-
ment de balles de laine, hier, vers i l heures 
du matin, M. Taeiman reçut l'une d'eliesj 
sur le dos. ^ ^ 

M. le docteur Debuchy, mandé ensecsot-
lui donna ses soins et, après avoir constata 
une luxation de la colonne vertébrale et des 
contusions multiples, le fit admettre à I T K 
pitel « La Fraternité ». 

UN ACHETEUR PEU COMMODE 
Le 20 courant, vers lo heures, M. Btfk 

faut Emile, 04 ans, demeurant rue des Lon­
gues-Haies 27, voyait entrer dans son ma­
gasin, M. Leroy Edmond, 32 ans, marchand 
ambulant, sujet belge, demeurant rue Sc*. 
férino, 27» 

Celui-ci voulait acheter des livres e t 
divers outils. Une discussion s'étant élevés 
sur cette affaire en cours, M. Leroy frappa 
le négociant avec une rare violence. 

A la suite, de l'enquête ouverte par M» 
Malot, commissaire de police du 3e arron­
dissement, un procès-verbal a été dressé et 
transmis au Parquet de Lille. 

Léon de Lucbeax Source Royale se trouve enes 
tous les dépositaires, Cpicierg et pharm. et an 
dépdt central, 73, Av. de Boufflers, Lurnbereart. 

0—11401 
UN DÉSESPÉRÉ 

Hier, vers 16 h. 45. M. Postal Charles, 68 ans. 
manœuvre, demeurant rue de Leers, cour Tiber-
ghien. 7, était trouvé pendu a la lucarne du gre-
ri.w de son habitation. 

M. Malot, commissaire de police du 3e arron­
dissement, fit procétterijBx (XtaUUAtjooSd'asatéP 
par M. te docteur Jecefuemont, et ouvrit Mm 
enquête. »• 

Il résulte de cell«-cl que M. Postal aveugle 
depuis un an environ, a la suite d'une cataracte 
était complètement décourage, et qiu'il aura vou» 
lu abréger une existence intenable. 

LA FÊTE D'ÉTÉ 
L'AMICALE l'IEItllE DE ROUBAIX 

Nous donnons aujourd'hui le programme des. 
fêtes qui se dérouleront dimanche 24 juillet, à 
l'Ecole des garçons de la rue Pierre de Roubaix. 

A 10 h. S), réception des autorités et remise 
des récompenses aux î'S lauréate du Certificat 
d'études, et aux élèves qui se sont le plus distin­
gués par leur travail ou par leur assiduité an 
cour» de l'année scolaire. 

A 15 heures, ouverture de la Foire aux Plai­
sirs. 

A la même heure, dans une salle, Music-Hall 
avec ie concours du Club Musical H. Prez. et do 
nombreux artistes de valeur. 

Salle de dégustation, concert symphonique per­
manent sous la direction de M. DecoUignies. 
pianiste. 

A 19 h. 30, 'granr bal champêtre, orchestre 
complet. 

A la tombùe du jour illimination à l'électricité 
des l»»caux et de la cour de l'école. 

L'entrée de la foire aux plaisirs est fixée S 
un franc. 

Nul doute que la population du quartier, lot 
parents des élevés et les amis de l'Ecole laïque, 
8-3 rendront nombreux à cette fête organisée 
au profit de l'œuvre du Cinéma Educateur et 
Moral. I slferont ainsi, en s'amusant honnête­
ment, œuvre utile et aideront l'Association A 
mettre a exécution son projet qui est de doter 
l'école d'un appareil cinématographique, des­
tiné à rendre de réels services, aux maîtres 
ainsi qu'aux élèves. 

LES CHIENS QUI MORDENT 
Vers 8 heures, Mme Delannoy. Marie, 34 ans, 

confectionneuse, demeurant rue des Vélocipède*. 
26, et M. Deleacluse Gaston, 13 ans, écolier, 
demeurant à Croix, rue Makellerie, 47, suivaient 
la rue de l'Epeule. 

Ils furent mordus par le chien de M. Dekaen 
Paul, confiseur, rue de l'Epeule, 136. 

M. le docteur Desrousseaux, appelé A leur 
donner ses soins, ne releva crue des blessures 
sans gravité. Le propriétaire de l'animal a été 
invité a le faire examiner par un médeem-
vétérmalre. 

LES CHIENS ERRANTS 
Une contravention a été rédigée contre M. 

Villers Victor. S3 ans, marchand de légumes, 
155, rue Jacquard, qui laissait divaguer osa 
chien dans les rues du quartier. 

CASINO-THEATRE 
La Direction du Casino Théâtre, fera donner 

cette semaine quatre séances de Music-Hall. 
Le profiramme est des plus attrayants et des 

plus variés.Paul Chevalier et sa partenaire Yetta 
Harrel dans leurs fantaisies, chants et dansés. 
Yorem fantaisiste de l'Européen : Les AUiatars 
danseuses et jongleuses du Casino de Paris : 
Vercruys, l'excellent comique régional : Miss 
Castle de Paris, équilibriste sur verre, numéro 
unique. : Les 4 Statis, du Royal Hippodrome de 
Londres. 

Location : l ï Place de la Liberté. Téléphone : 
13-14. 

QUATRE SÉANCES DE MUSIC-HALL 
Samedi S , Dimanche 24, matinée et «01140 : 

Lundi 25, soirée 
Au prooramme : Paul Chevalier, frère <k 

Maurice Chevalier, et sa charmante partenaire 
YETTE HARREL. fantaisies, chanta et censés 
« U Qgale » : THE 2 BASMAS. équilibrisl* 
oriental ; VOREM le gai fantaisiste de 1 « Euro­
péen . ; LES ALLIATAR, somptueuses Jcngteu-
ses et danseuses, du « Casino de Pan» • . 
VERCRUYS, l'inimitable comique régional dans 
ses créations : MISS CASTLE. sensationnelle 
équilibrée sur verre nouveau, unique, de Pans: 
LES i STATIS, du «Royal Hippodrome de Lon. 
dresr. 
Location : 12, place de la Liberté. — Tél. 13-il* 
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